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vers un prestataire qui prendra le relais, avec
des conséquences souvent néfastes pour le
personnel mais, par ailleurs, positives lors-
qu’elles favorisent la professionnalisation des
métiers.

En conclusion, Alain Lebaube invite à
repenser le travail, à ne plus se centrer sur
l’entreprise, le salariat et le travail, à cher-
cher à travailler autrement.

Quelques unes des pistes, étudiées dans
le corps de l’ouvrage, sont reprises : réduc-
tion du temps de travail, employabilité, no-
tion de pluriactivité.

Une aspiration à une autre qualité de vie
se dégage et de  nouvelles demandes émer-
gent dans l’environnement, l’habitat, la réno-
vation de quartiers déshérités. Les services
aux personnes, avec l’allongement de la vie,
représentent une source d’activités non né-
gligeable.

L’une des idées fortes de cet ouvrage,
c’est qu’il est vraiment nécessaire de trouver
les bases d’un autre lien social que le travail,
d’un autre sens à la vie et que c’est bien un
choix de société qui est en cause.

(Françoise David)

A LA RECHERCHE
DU TEMPS CONVENU
AMÉNAGEMENT DU TEMPS DE TRAVAIL
ET PERFORMANCE SOCIO-ÉCONOMIQUE

Dominique Thierry - Christian Perrien
Les Editions d'Organisation. 1997,
185 pages.

Malgré l'allusion littéraire à laquelle le
titre fait référence, c'est un ouvrage très
technique et très pratique sur l'aménage-
ment et la réduction du temps de travail qu'on
nous propose là.

En préambule, les différentes notions de
productivité sont précisées, ce qui permet à
nos auteurs une critique sévère de la politi-
que actuelle des entreprises  : «Les déci-
sions en matière de réduction d'effectifs dé-
coulent d'une attention excessive portée aux
seuls indicateurs de productivité apparente
du travail. Deux constats méritent à cet égard
d'être soulignés. D'une part, la multiplication
des plans sociaux correspond à un effet de
mimétisme interentreprises sur ce seul cri-
tère de productivité main-d'œuvre : des «nor-

mes» de productivité, vécues comme uni-
versellement valables, se diffusent ainsi au-
delà de toute analyse des contraintes spéci-
fiques qui pèsent sur chaque entreprise.
D'autre part, la détermination des sureffectifs
découle directement et exclusivement de
cette mesure de la productivité main-
d'œuvre».

Faisant référence à des études socio-
économiques extrêmement rigoureuses les
auteurs concluent à la nécessité absolue de
réduire le temps de travail comme moyen de
compenser «l'excès» de progrès de produc-
tivité par rapport à la croissance.

Mais les modèles socio-économiques
nous indiquent que les «effets emploi» ne
sont significatifs que si trois conditions sont
réunies : la réduction est forte et rapide afin
d'empêcher un rattrapage par ce surplus de
productivité du travail; la réduction permet
une augmentation de la durée d'utilisation
des installations; il n'y a pas compensation
salariale intégrale.

Il existe trois façons de réduire la durée
du travail : la réduction généralisée, qui doit
procéder d'une action législative; la réduc-
tion individualisée avec l'introduction de la
notion de temps choisi (temps partiel non
imposé); enfin la réduction contextualisée,
c'est-à-dire liée au contexte de la branche
professionnelle, du secteur ou, le plus sou-
vent, de l'entreprise elle-même.

Dans des contextes spécifiques de mar-
ché, de concurrence, de croissance, etc, «Il
ne s'agit donc plus d'imposer une réduction
uniforme ni de susciter la demande indivi-
duelle et unilatérale de temps partiel, mais
d'inscrire l'ensemble des «possibles» en
matière de réduction du temps de travail
(individuelle ou collective) dans le cadre d'une
démarche socio-économique globale au sein
de l'entreprise, autour d'une problématique
du «temps convenu» - sous-entendu : con-
venu entre les salariés et l'entreprise».

Ce temps convenu se situe à l'articula-
tion entre les enjeux réels de l'entreprise,
identifiés et analysés à partir de son con-
texte, et les aspirations individuelles et/ou
collectives des salariés.

Après avoir examiné les conditions réa-
listes d'une réduction du temps de travail, on
nous présente la démarche et les outils né-
cessaires pour entreprendre une action vi-
sant à maîtriser la réorganisation du temps


